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La pierre de touche
du bofehévisme

La Commission judiciaire mixta
la communication sui-

A on juger d après le langage instable un gouvernement soviéti-
que tiennent 1 s organes de Mos-
соц, à commencer par les imo-
lentes rodomontades de Tehitché
Une, les Boleliévistes arriveront à
Gênes dans des dispositions d'es»
prit rien moins que conciliantes,
lis ne se donnent même pas /a

peine de dissimuler \ ils affichent
hur pretenîida de dicter la loi ël,
pour comble, ils sont convaincus
d'être à même de le d'aire, lus

concessions qui leur ont déjà ète
consenties ieur ont été autant d'en-
couragements à formuler de non-

velles exigences. Hier encore, au

ban des nations civilisées, i s ne

viennent pas a Gênes en coupantes
ou en accusés | ils. sont admis sur

•iti pied d'egaiite. Geia leur pchnet
de se cro re tout permis, lis se

préparent déjà à prendre 1 olfen-
sive, avec l aide ouverte ou occuite^
des Allemands, et à intervenir les
ôles en se posant eu victimes de
l'Entente et en réclamant de ceux

qu'iiS Ont trahis et spolies dés doui°

risme

gouverne-

que, soi-disant indigène, qui n'est
que l'humble servant de Moscou.
L'impatronisation du régime sovié-
tique sous fa protection des hayon-
nettes russes e§t la période d'at-
tente qui précède l'annexion, le
« rassemblement » pour employer
l'expression russe consacrée. Ce
qili se paësë en Géorgie est typique
à ce sujet.
Gomme il était démontré que L

« soviétisation » de la Géorgie n'é-
tait possible que par le fer et le
feu, ! • 11 février 1921, sans même
qiie Moscou se donnât la peine
d'invoquer un prétexte quelconque,
les premières unités de la XTrae!
armeë rouge franchissaient la fron-
tière géorgienne. Ëientét la Géor-
gie était inondée par les hordt s des
Vlllrne, IXme et Xlllme armées
russes, ainsi que par ia cavalerie
de Bu ijenny eî de Jloba. Après
quelques semaines d'une lutte hé-
roïque, les Géorgiens, manquant

. „ , , ... ^
. ,de munitions et aitadués en même

mages-ititejets, des mdemmtes, desItemps par les kémalistes, dorent
réparations. cesser la laite. Le bolchévi
Apres que le gouvernement ae avait triomphé. Mais 1

,l°|C°Lelli rfeÇU llnvltatl0
(

" °®, Iment soviétique qui fonctionne à
cieils de se fwre représenter .U Tlto n

-
a aucune racine dans le

fn'âC fiim îi ^ÏT'i } lzuestm> jpays, tt il aurait été déjà culbuté
1 Organe ulliciel оиЕлиуЫе, publiai i ;: saïJij fa craj te des Russes, tes pro-lu déclaration survente, t. es peu jeteurs et ses maîtres. Le Sou ver-
lassuiao e pour ..avenir dui pian ?nement жо^ятп Loall 1* w*\
de reconsirucilon de 1 ^urope .

. vernement.qui est reconnu de facto
« Les grandes puissances suppo- e i ,je jare раг \ d Conseil Supiême
sent une «pauvre» Russie des »___ dont le président Nos Jordania
Soviets. Les puissances commet- j esq a Paris pour plaider la cause

tent une erreur. Les représentants sa malheureuse patrie et dont
de la Russie sovié ique viennent |цое délégation se trouve ici— n'a
non comme des mendiants ma.s, |e,r gsé de demander ce que la réso-
tout au moins, ботaie des partiel-1 lulidri de Garnies a consacré comme

pants} avec des droits égaux. No» 'principe fondament 1.
adversaires nous présenteront L, Moscou prétend que la Géorgie
caite à payer, mais nous ieur pie-j n

'
a d'aspiration que vers le régime

senterons la nôtre, lis nous pose-1soviétique. Si cela est vrai, pour-
ront des conditions, mais nous po-iqnoi les armées russes n'évacuent-
serons les nôtres. Nous attendrons edes pas le pays et ne laissent-e'les
encore si c'est nécessaire, car 1 nb- pas le peuple géorgien, assemblé
toîra tourne en notre faveur. » j dans ses comices, décider lui-

On objectera peut-être que 1 s| тёше, par un plébiscite solennel,
Bolchévistes essaient xi'en imposer ! de ses destinées? Mais pour qu'une
en faisant blanc de leur épiée. Mais 1 consultation populaire soit bien
que tes feuilles bolchévistes ou bol- L 'expression exacte de la volonté
chévïsantes huilent ou non, on jnationale, il est essentiel que les
saura, dès la première ou la se-| citoyens appelés à se prononcer
coude séance de Gênes, à quoi| a '

a jen t à subir aucune pression,
s'en tenir sur la mentalité exacte 1 n'aient à redotiter aucune violence,
-des Soviets. En elL-t, d'après la f (Jn plébiscité qui s'ouvrirait sous

résolution de Cannes du 6 janvier, |]д menace permanente des bayon-
апшт nation ne doit dicter à une ne ttes étrangères serait vicié dans

tugre son système de gouvernement Lon essence, faussé dans l'esprit
et sa vie économique; aucune nation et dans la lettre. Et si les armées
ne doit entretenir une propagande jrouges reti nt campées en Géorgie,
subversive dans tes amies pays ; f c'est parce que Moscou sait parti-
tous les pays doivent prendre en nomment que si le peuple géorgien
commun ['engagement de s'abstenir
de toute agression à l'égard de leurs
voisins.
La question se pose donc ai si

Le gouvernement de Moscou se

conformera-t-n ou non à ces obh-

gâtions? Si oui, il doit retirer ses

iioupes de tous les pays qu'il a

envahis pour- y imposer sa domi-

nation, sous le couvert de Soviets
prétendus nationaux, et laisser a

ces populations la possibilité d e-

xercer leui droit de disposer libre-
ment d'tHes-mêmes. Il doit en

même temps cesser la propagande
communiste qu'il a toujours mence

depuis, le coup de force qui l'a
porte au pouvoir, propagande
grâce à laqu IL Л a pu s'immiscer
dans les affaires de ses voisins et

-confisquer leur liberté. С est peut-
être trop lui demander.
La tactique bolcheviste, au ser-

vice de 1 impérialisme moscovi-
te, est des plus simples. Chez
tel ou tel Etat limitrophe issu du

va aux urnes, le régime soviétiqu
réunira à peine quelques milliers
de voix sur

■

une population de
2,300,000 âmes.
L'attitude qu'observera Moscou,

à Gênes, à l'égard de la îésclution
de Cannes sera la pierre de touche
de la sincérité du bdchévis.ne.

A. de la Jonquière,

ES MATINALES |
La question a été nettement formulée

en ces temps où les enquêtes sur toutes

les questions sociales de premier plan
sotv activement menées

« Placées dans des conditions financiè-
res, favorables, les femmes a liraient-elles
chance de devenir millonncires?»

Des spécialistes consultés à ce sujet
ont donné celle réponse unanime :

— En général, la femme cesse les opé-
raiions financières dès que la fortune ac-

quise lui permet de satisfaire ses goûts
démembrement dé la Russie cza- \pari .cimers.
iieune, on entretient, en soudoyant I jjn ianqU ier américain des pins aulo-
les pires éléments de la popuia-! .... - M ,

. .

tion, une agiiation aussi pionon-\ 7V
c '" ra '

,

cée que роьмЬ'е ju.-qu'à ce ou»
" "" ™ J"P°M ' ""

des troubles, des émeutes, écblent. \Possibddé naturelle. Cependant, il nous

Alors les armées rouges jntetvien- \ sou?'ienl d'une milliardaire américaine,

nent et, tous le fallacieux prétexte directrice de banque, gui devait sa

de mettre fin a l'anarchie et. 0 e ; grande fortune à son propre génie, bile
faite lègue» lui die, ou procède à .eiùii, d'ailleurs, hypocondriaque ei nai-

une in tel vent ion militaire et on niait que ses loulous. Il cogvfpt, toute.-

Hoos recevons

vante i

Il est porté à Ici connaissance du

\public que la Commission judiciaire
mixte a commencé et fonctionner
au ministère de la justice. Les re-

quêtes introductivcs d'instance sC-

ront reçues au greffe de ladite coin-

mission à partir du 16 février 1922.
Ces reauêtes seront rédigées en fran-
ça 's et en turc et devront être pré•
sentées en triple exemplaire.

La Commission.

S. S. flélétios IV
Après ia cérémonie d'intronisation, dont

nous avons rendu compte hier, S S. Mé-

iéiios a retenu à déjeuner les prélats du

Saint-Synode et les membres du conseii

national.

Sur le désir exprimé par !e Patriarche,
Mgr Nicolas, métropolite de Césarée, con-

tinueia pendant quelques jours à repré-
senter le chef de l'Eglise, ce dernier

ayant besoin d'un court repos.

Aujourd'hui se réunira le Saint-Sycole,
demain le conseii national et vendredi les

deux corps tiendront une séance pie-
mère.

Les journaux grecs annoncent que
S S. Mélétios, désirant prendre contact,
le plus tôt, avec le peuple grec de ia

maine prochaine, il assistera chaque soir

aux vêpres dans une des différentes égli-

ses du diocèse sans excepter les plus

éloignées^
Un nouveau Concslef?)

Qa mande d'Athènes que le gouvem-.-

ment bkfénique a décidé de reunir une

nouvelle assemblée cêcuméfiique à Jéru-

aiem pour la question patriarcale

L'AnâîoliB ei la Perse
Muchir-ud-Dôvlô, premier-ministre de

Perse, depuis son affilée an pouvoir,
s'eiforc? d'introduire des réformes dans

le pays. Le but de Muchir-ud Devlé est

n'établir des rapports immédiats mire

la Perse et la Turquie et le Caucase.

Il a donné l'ordre à la dél gation pré-
sidée par MumtcZ-ul-Devié — actuelle-

ment au Caucase -=■=• de partir immédia-

terrien t pour l'Anaid'ie.
Aussitôt ladite délégation à Angora, un

traité militaire, économique et surtout

poht;que entre l'Anatoàe et la Perse sera

Muchir-ul-ibvlé a envoyé à cet effet

les instructions et pouvoirs nécessaires

au chef de la délégation.
Ce mê ne traité réglera la position d'un

p^ys s itué entre la Turquie et la Perse

établi.

Par ailleurs, les négociations politiques
et commerciales poursuivies entre celle-ci

et ies gouvéïnëménts du Caucase sont

sur le point de prendre fin.

Muchir-ul Devlé s'est assuré les moyens

de mener à une issue favorable son pro-

gramme de réformes.

Le Chah est parti en vovage pour l'Eu-

■ope.
iiin»iiiri ювеа—ними' t

fois, de ne pas oublier que l'exception
n'est là que pour confirmer la règle,
Donc les femmes ne s'intéressent pas

à la haute finance, el, lorsqu'elles sont

pourvues d'un magol sujfisaiit elles son-

gent à jouir de leurs revenus pln'ôt
qu'à chercher des placements fructueux
et à se creuser la tête pour ajouter des

zéros au chiffre de leurs millions. Le

côté mathématique des finances ne leur

en impose point cl, en admettant que les

femmes occupent jamais i ne place im-

portante dans le monde des finances,
elles ne s'inléresserontà ces questions ari-

des que jusqu'à concurrence des revenus

q Ci lles pourront acquérir. Leur but qst

uniquement pratique et revêt une forme
essentiellement concrète. L homme, seul,

cherche dans les affaires un plaisir in-

i lense, qui a ésl point dans le résultat,

mais dans la Utile !
VIDI II

la conférence к Washington
a clôturé ses travaux
La v. Mfêrence de '.Washington tint lurdj

matin sa séance de clôture.
Samedi fut adopté à l'unanimité le

traité des neuf puissances qui régie les

questions d'ordre général, relatives à la
Chine.

Après quoi, le secrétaire d'Etat M.

Hughues donna lecture des déclarations
de la Chine, aux termes de laquelle celle-
ci n'a'iénera en faveur d'aucune puis-
sance une portion quelconque de son lit-
toral.

Le principe d'uniformité des droits per-
çus sur toutes les frontières terrestres ou

maritimes de la C'hine est reconnu.

Une commission spéciale sera chargés
d'anè'er les dispositions nécessaires à la

mise en application de ce principe.
Les déclarations du Japon, de la Ch'ne

et de l'Amérique au sujet de vingt et

une demandes japonaises de 1915 ayant
été lues à l'assemblée, l'inscription du

procès verbal fut votée à l'unanimité.
Puis vingt déclarations furent fa'tes au

nom du Japon par Stiideraha, à la ста-

mission de l'Extrême-Orient disant que
le but de l'occupation japonaise en Si-

barie est de protéger la vie et les intérêts

des japonais qui sont établis, et que le

Japon respecte la souveraineté de la

Russie, et qu'il retirera ses troupes aussi

tôt que possible.
Enfin une résolution reste, tendant à

cjjârjrer unp jpommfssion -à examiner les

international fut également adoptée a

l'unanimité.

M Hugues rappelle quelle généreuse
coopération avait été promise à la confé-

fence ; cur réaliser le but pratique qu'elie
poursuivait. C-Tte promesse fut tenue par

tous, c'est est esprit de généreuse coopé-
ration qui permit d'arriver à tant d'ac-

cords unanimes qui suppriment de nom-

breuses causes de conflit.

Washington, 5 T. H. R. — La presse

américaine exprime généralement sa sa-

tisfaction pour ies résultats obtenus par

ia conférence du désarmement.

Le Baltimore Sun insiste en pariieu-
lier sur l'excellente impression produite

par le dernier discours de M. Sarraut.

Les affamés mangent
des oadavrss en Russie

On télégraphie de Londres, cl

l'A. T. I, que les cas d'anthropo-
phagie deviennent chaque jour plus
nombreux Dans le district de Kct
mioka ont été arrêtées deux fem-
mes qui en avaient tué deux autres
vieilles pour les manger. Ces mê-
mes deux femmes sont accusées d'à-
voir mangé les cadavres de leurs

enfants.
Dans ta même localité il cl été of-

ficiellement comtaté le déterre-
ment de 16 cadavres qui ont servi
de vivres à line famille pendant un

mois.
Dans la république des Baskirs le

pain est fabriqué d'un mélange de
terre et os d'animaux domestiques.

La grève des Trams a pris fin

Le service a repris hier matin sur tou-

tes les lignes à la grande satisfaction du

public. Les grévistes ont fini par seren-

dre à la raison. Nous voulons bien espé-
rer que la Société ne leur tiendra pas ri-

gueor et qu'elle fera preuve, à leur égard,
d'indu'geriee et de bienveillance ainsi

qu'il convient dans l'inté.êt bien compris
des deux parties—et du public.

Ulléri publie des déclarations faites à

son correspondant par Djélaleddine Anf

bsy, nommé, comme on !e sait, repré-
sentant du gouvernement anatolien à

Поте.

Djélaleddine Arif bey a parlé entre

autres, de la question des minorités, du

Pacte national, de la paix mondiale et

des aspirations de l'Anatolie, dans un

sens à peu piès analogue à des déclara-

tion s faites par lui antérieurement.

Djélaleddine Arif bey s'est fait l'inter-

prête des sentiments amicaux du peuple

turc à l'égard de la nation italienne

et a exprimé l'espoir de rapports futurs

encore meilleurs.

Le départ de la mission ]
kémaliste

Angora, 7 fév.

La mission kémaliste extraor-

dsnalre sous la présidence de

Youssouf Ksmal bey quitte notre

ville demain, mercredi, pour Cons-

tanîirîople, où elle SlS rendra via

Ada-Bazar.

La mission n'a pas un caractère

officiel, et conséquemment, aucun
pouvoir de négocier ni surtout

de signer.
L'Assemblée nationale d'Angora

s'est réservé entièrement tous les

pouvoirs. La mission est unique-
ment chargée d'éclairer les cer-

с'ез responsables alliés sur ia

nature et l'étendue des revendica-

lions kémalistes.

La mission restera en Europe

tout le temps que dureront les

négociations sur ia question d'O-

rient. ^Ile sera en communication

constante avec Moustapha ftémai

qui doit immédiatement saisir

l'Assemblée nationale de toute

décision à prendre.
(Bosphore)

Nos renseignements personnels nous

permettent d affirmer que la mission hé-

m a listé sera ici vendredi dans la soirée.

Hami bey, directeur du Croissant Rouge
et délégué d'Angola ^ Constantinople,
été déjà avisé dij départ de la mission.

S.S. Mélétios IV
Athènes, 7 fév.

Le gouvernement a ratifié le dé-

cret condamnant le nouveau Pa-

triarcheMgr Mélétios à la claustra-

tion perpétuelle dans un couvent.

(Bosphore)

La crise ministérielle
en Italie

Rome, 6 fév. T. H R. - On annonce

officiellement que M. de Nicola accepta

de former le nouveau cabinet. De Nico'a

est actuellement président de la Cham-

bre italienne ; il est âgé de 44 ат-, et

n'a jusqu'ici jamais été ministre.

Le nouveau président du conseil aura

l'appui des personnalités politiques en

vue, malgré leurs divergences d'opinion.

La grève en [Allemagne
Berlin, 6 fév. T.Il R.— La répercus-

sion de la grève des cheminots сот-

mence à se faire sentir à Berlin où les

approvisionnements en charbon et fa-

rine sont prêts à faire défaut.

Sous l'injonction du comité qui n'ap-

partient à aucun syndicat, les ouvriers

municipaux cessèrent immédiatement

tout travail.

Toute la presse, y compris les jour-
naux d'extrême-gauche, protestent con-

tre cette extension de la grève.

Tout envoi d'argent el toutes let

très se rapportant à la publicité
doivent être adressés à l'adminis-

tration

Pi2Lxl
Il g a quelques dizaines d'années, une

élection pontificale n'aurait peut-être pas
eu son importance actuelle. Depuis, les
choses ont changé.L'Eglise a cessé pour

beaucoup d'être l'ennemie pour devenirun
facteur politique de premier ordre dont

l action s'étend sur tous' les coins de

l'univers, une puissance avec' laquelle il

est utile de traiter sinon pour faire
une alliée du moins, pour s'en apurer
la sympathie.
Benoit XV qui fat avant tout an politi-

cien sagace fil voir au monde ëPlier, que
la religion loin de se me lire en

des lois du progrès et de la civilisation'4
évolue au contraire avec les siècles, en

même temps que l'esprit humain, et

qu'il serait téméraire de prétendre que

progrès el civilisation signifient nêgaii&m
de ioule croyance. La croyance est uni

besoin inné en nous. Nous croirons toute
noire vie durant, ceux qui viendront
après nous croirons également, aindi

qu'ont cru ceux qui nous ont précédés
dans les siècles.
A Rome, cependant, certains avaient

pensé jadis, que le prestige de la papauté
consistait tout entier dans l'isolement
le plus absolu. Maintenir l'intégrité des

dogmes, telle fut la ligne de c&ndhilê'
d une série de papes qui se succédèrent
sur le trône de Pierre. Mais l'Eglise Ш
toujours qu'à côté des questions dogma-
tiques, il exi lait des misères à soula-

ger, une humanité désemparée à con-

duire vers un idéal de paix el de [rater-
rigorisme initial, nécessaire en d autres

temps, fit place à une lolérance biemeil-

lante. Les Eglises d'Orient en bénéfi-
cièrent. De part et d'autre on finit par

se ren ire compte que pour s'entendre, il

fallait commencer par сш-ii tre ;

pour se connaître, cesser de se regarder
en puissances rivales et établir des rap•*

poris suivis. Benoit XV fut après Léon

XIII l artisan de cette grande œuvre,La

guerre générale lui fournit l'occasion

désirée. Ses multiples facultés purent li-
brement s'exercer dans celle voie. De

grands pas furent pris. Un inslant on

reparla de l'union des Eglises. Aussif

est-ce une succession particulièrement
difficile qui incombe au nouveau pape.

Après ce que fui Benoit XV, on doit

être meilleur ou n'être pas. D'autant

plus qu'à côté de l'Univers catholique, il

y a des millions, d'irrèdimés grecs et

arméniens qui ont les yeux fixés sur ce-

lui qui a réuni les suffrages du Conclave.

Ces grecs ei ces arméniens se sont ha-

bitués depuis quelque temps a voir en

la personne du souverain pontife,le pas-

leur qui se репеh2 sur toutes les dou-

leurs sans dislenclion de race ou de re-

ligion, par simple humanité d'abord,
et parce qu'il a été dit de lui ensuite :

qu'il sera le bon berger qui aime et

protège son troupeau.

Et, nous voulons espérer que le non-

veau Pontife sera le conlinualeur de la

politique de Benoit XV comme tout porte
à le croire et que nous pourrons tou-

jours compter sur la bienveillance de

Rome à l'égard de celle malheureuse

mais juste cause qu'est celle des Chré-

liens d'Orient.
0. Varjabôdian

Les détails de l'élection

Paris, 6. T.H.R.— L'Agence liavas té-

légraphie qu'une fumée blanche apparut
à li h. 30. Le Pape est élu.

Le Conclave élut Pape leâ cardinal Achille

Ratti, qui prit le nom de Pie XI.

Le cardinal Ratti, archevêque de Milan,

précédemment nonce apostolique en Po-

logne, fut élu, lundi matin, Pape par le

Conclave. La proclamation fut faite au

balcon central du Vatican par le cardi-

nal-diacre Mgr Bisletti. Le nouveau Pape
donna sa bénédiction de la Loge exté-

rieure de la Basilique.
La place de Saint-Pierre était noire

de monde ; la foule poussa des acclama-

tions et les troupes italiennes présenté-
rent les armes. Le Souverain Pontife prit
le nom de Pie XI.



LE BOSPHORE

Commentaires de la presse
Le cardinal Ratti, écrit ГIntransigeant,

était le candidat du groupe derMgr Cas-

purri. Son élection assure la continuation
d'une politique de rapprochement avec

la France, d'ane part, et avec le Quiri-
nal, d'autre part. On peut considérer

comme certaine la nomination du cardi-

nal Gasparri au secrétariat d'Etat ; et

comme possible l'abandon par le nou-

veau Pontife de la claustration volontaire

des Papes dans le Vatican.

Bien que continuateur attendu des tra-

ditions diplomatiques de Léon XIII, le

cardinal Ratti choisit le nom de Pie XI

voulant ainsi marquer qu'il sera non

seulement un Pape diplomatique, mais

encore un Pape religieux.
Le cardinal Ratti, poursuit YIntransi-

géant, fut certainement élu avec l'appui
des cardinaux français et polonais. La

presse allemande de dimanche assurait

que les cardinaux allemands, bien que

généralement de nuance libérale, lui re

fuseraient leurs voix.

Rompu aux difficultés de la diplomatie
du Vatican, parlant aisément plusieurs
langues, et, en même temps, jouissant
parmi les membres du Sacré Gol'ège,
d'une grande réputation de douceur et de

piété, Pie] XI peut être un grand Pape.
Les Débals suggèrent que le nouveau

Pape a sans doute pris le nom de Pie

XI par reconnaissance pour Pie X

qui l'appela à Reme, autant qu'on peut

juger d'un Pape qui prend le gouverne-
ment suprême de l'Eglise dans des condi-

tions aussi complexes. Par ce que l'on

sait de son passé et de son caractère, le

nouveau Pape représente l'union d'une

haute culture avec une diplomatie aux

tendances modérées, et une politique
vers la conciliation avec l'Italie.

Le Temps exprime l'espoir que la poli-

tique du nouveau Pape envers la France

s'inspirera de la politique de ses deux

prédécesseurs immédiats, dans les der-

nières années de leur pontificat.

Rome. — Le nouveau Pape a rompu

avec toutes les traditions en vigueur de-

puis 1870 en paraissant à la Loge exté-

rieure de la Basilique de St-Pierre pour

bénir le peuple. (T.S.F.)

L'œuvre du Comité
secours américainde

Dans les écoles du Polygone
en Arménie

Les orphelins entretenus par le Comité

de secours américain dans les écoles du

Polygone poursuivent sérieusement leurs

travaux, faisant preuve d'aptitudes re-

marquables. Malgré les difficultés de se

vêtir et le manque de confort, étant

donné que tout a été enlevé du pays,

l'œuvre d'éducation se développe dans

des conditions satisfaisantes.

Le grand orphelinat d'Etchmiadzine
Le plus récent des orphelinats du Со-

mité de secours américain en Arménie

est établi dans le monastère d'Etchmia-

dzine, berceau de la foi chrétienne en

Arménie.

Cet édifice a été la résidence de St-

Grégoire l'Illuminateur, fondateur de ГЕ-

glise arménienne. Il occupe un vaste em-

placement entouré d'une muraille qui a

soutenu plus d'un sièg8 et arrêté de nom-

breux attaques de Kurdes, de Turcs,

de Tartares, de Perses et de Sarrasins.

Lorsque la guerre générale éclata des

milliers d'Arméniens qui s'étaient en-

fuis de Turquie se sont réfugiés dans ce

monastère et y vécurent en sécurité

pendant plusieurs mois.

Le Dr Elliott de l'hôpital américain,
médecin du district d'Erivan, ayant

examiné les 200 orphelins qui ont été re-

cueillis, a constaté que ces petits ont été

sauvés juste h temps ; une semaine

pins tard ils seraient morts d'inanition.

Un navire de vivres à Batoum

L'Allagnash battant pavillon améri-

cain, chargé de 5.26A tonnes de vivres

et de vêtements, est arrivé de Philadel-

phie à Batoum après un voyage de 5"A

jours.
Cet envoi provient de dons généreux

de la population américaine de la Pen-

sylvanie et de la région occidentale des

Etats-Unis.
M. Frank-Young, da la section de la

Philadelphie, M. Maivaney, de NevwYoïk,
avaient pris passage à bord de \'Al

lagnash.

Arrivés de nonveaux membres

M. Morris Charles Dexter est arrivé le

27 janvier à Constantinople pour assu-

mer la direction de la publicité et l'or-

ganisaîiGîi de nouveaux services y reia-

Lfs.

HAUT COMMISSARIAT
de la

REPUBLIQUE FRANÇAISE
en Syrie et au Liban
Arrêté N. 1179 ter

autorisant rémission de< pièces métal-
liques de une 112 piastre syrienne

Le Haut-Commissaire de la République
française en Syrie et au Liban ;
Vu les décrets des 8 octobre 1919 et

23 novembre 1920 ;

Vu les arrêtés 129, 302 et 339 des 81

mars 1920, 9 et 31 août 1921, instituant

le régime monétaire syrien dans les ter-

ritoires de la Syrie et du Liban, et auto-

risant la Banque de Syrie à émettre des

billets de banques dans lesdits territoires;
Vu les lettres du ministre des finances

de la République française en date des 24

mai et 21 octobre 1921 ;
Vu l'intérêt que présente pour les Etats

Syriens et Libanais la circulation d'une

monnaie divisionnaire inférieure au billet

d'une piastre syrienne ;
Considérant que cette circulation est de

nature à faire diminuer le coût de la vie

en Syrie et au Liban et à favoriser les

petites transactions courantes quotidien-
nés.

A la demande des Etats de Syrie et du

Liban ;
Sur le rapport du directeur des finan-

ces du Haut-Commissariat ;

Sur la proposition du secrétaire-géné-
ral.

ARRETE :

Article I.-— La Banque de Syrie est

autorisée à émettre dans les territoires de

Syrie et du Liban, conformément aux ac-

cords intervenus à Paiis avec le ministre
des finances sous l'assentiment du minis-
tre des affaires étrangères en date des 24
mai et 21 octobre 1921, des jetons-mon-
naie de nickel de une 1(2 piastre repré-
sentant la valeur de cinquante centièmes
de piastre syrienne.
Article II.— Aux termes de l'accord

précité, la Banque de Syrie versera à un

compte spécial ouvert dans les écritures
du Trésor à Paris la contrevaleur des je-
tons-monnaie émis déduction faites des
frais de fabrication, assurance et trans-

port.
Article III.— Les pénalités prévues à

l'article 6 de l'arrêté 129 et 12 de l'arrêté
302 sont applicables à la circulation des

jetons-monnaie émis en exécution, de l'ar-
ticle I. ci-dessus.
Article IV.-— Le secrétaire général, la

direction dos finances du Haut-Commrssa-
riat, le chef du service de la justice, le

gouverneur du Grand Liban, l'administra-
LGur du territoire des Alaoaites, les délé-

gués du Haut-Commissaire à Damas,
Alep, sont chargés, chacun en ce qui le
concerne, de l'exécution du présent ar-

rêté.
Beyrouth, le 1er janvier 1922.

P. I.

(Signé) : ROBERT DE CA1X

Vu : Le directeur des finances P. 1

MILLIAND
Vu ; Le sécrétai e général adjoint :

CARL1ER
N В.— On peut se procurer des p'èces

de demi-piastre syrienne aux guichets de

la Banque de Syrie.

NOUVELLES DE GRECE

ion

par Mme PeSIé
au profil dos œuvres françaises

Neuvième liste
Ltqs
200
50
50

Frs
Maison V. O. Dérounian
MM. Jpranossian Frères
MM. Al. Topalian et Fils
The Droguerie Centrale d'O-
rient Ltd. 50

M. le général Priou 25
M. Bedros S Rendéiian 25
MM. Dilber Zadé Fi èr s 25

Anonyme 5
A Га mémoire de P. Chasseing 12
M. Ë. K'yriacopou'o (Ciné Am-

phi) 10
M. Jean Lehmann 10

Ciné Magic 20
M. YVeinb.rg (Cinè-Palsce) 5

M. Grabow.-ky (Ciné Etoile) 25
M, Franco (Ciné-Luxembourg) 15
La Loge La Renaissance 50
M. et Mme L. Isoard 5

Report des

précédentes listes;

Ltqs. 582

Ltqs. 10 353 50 1.700

Total : 10 935.50 1 700

Grand complot politique à Tokio

Rome, 6 A.[T. L — Les dépêches du

Japon annoncent qu'un grand complot
politique vient d"êf re nouvellement dé-

couvert à Tokio. Les auteurs principaux
de i'organ'sation ont été arrêtés. Parmi

ces derniers figurent les représentants du

parti communiste.
Le complot avait pour but d'assassiner

plusieurs membres du gouvernement ac-

tuel.

Une liste qui a été saisie sur les per-

soupes arrêtée^ comportait 100 noms.

Athènes, 6. T. II. R. — Le roi, le

prince-héritier et le prince Nicolas assis-

tèrent à l'assemb'ée générale aunuelb de

la Société d'archéologie dont le roi est

président honoraire.
Les comitadjis en Tbrace
Un télégramme de Silivrie annonce

que cinq comitadjis armés ont pénétré
dans le tchiftlik de Ilikmet Hroulévitch

et ont dévalisé son personnel d'une som-

me de 23 livres et demie.

Les bandits se sont ensuite retirés

tranquillement. Des détachements ont été

lancés à leur poursuite.
La situation en Crète

Un télégramme de Candie annonce ^que
'élève officier de gendarmerie Lambro-

poulos, aidé d'un gendarme, a arrêté le

déserteur J. Nikiforalds. Ce dernier

ayant, avec l'aide de la population, piis
la fuite, a été poursuivi et tué par le

gendarme E. Siskavella.

Le commandant du peloton de gendar-
merie de la circonscription à la tète de

ses hommes, s'est rendu sur les lieux pour

rétablir l'ordre.

A Salonique
Salonique. 6. A. T. I. — La police lo-

cale vient d'arrêter plusieurs personnes

soupçonnées d'avoir provoqué la récente

explosion qui s'est produite dans la fa-

brique de projectiles d'artillerie près de

la ville.

En Bulgarie
Les élections

Sofia, 6 fév. A.TL—-La presse bul-

gare parlant des prochaines élections
à la fin de ce mois déclare que le suc-

ces du ^gouvernement est d'ores et déjà
assuré.

Tous les journaux, excepté Iles oppo-

sitionnistes, affirment que Fintérêt du

pays exige la consolidation du cabinet

Stamboulinsky.
A propos de la Conférence

de Gênes
Sofia, 6 fév. A.T.I — Le président du

conseil, M. Stamboulinsky a déclaré au

cours d'une interview qu'il a accordée
hier aux représentants de la presse que
le gouvernement de Sofia est particulière-
ment satisfaite de ia proposidon de M.

Lloyd George concernant la Conférence
de Gènes.
Il a déclaré que la Bulgarie serait re-

présentée à cette Conférence par le

président du conseil en personne et qu'il
espère trouver à Cènes l'appui nécessaire

pour relever l'Europe orientale, en par-

boulier, de là détresse économique et fi-

nancière où elle se débat.

Le président du conseil a exprimé son

espoir que lis gouvernements des AI-

liés accorderont à la Bulgarie un débou-

ché sur la Mer Egée laissant libre à

l'Angleterre le commerce avec la Bul-

garie, sans tenir compte du fait que
cela serait en premier lieu d'une grande
utilité au commerce national bulgare.

M. Stamboulinsky a relevé la neutra-

lité observée par le gouvernement de So-

fia dans le conflit gréco-turc et il a pro-

testé énergiquement contre la propa-

gande menée dans la presse étrangère
en défaveur de la Bulgarie.

amirss nu

Le pont de Karatcham
Le grand pont de chemin de fer de

Karatcham situé entre Gueïvé et Ads-

Bazar sur le Sacharia et qui avait été

détruit lors des derniers combats a été

complètement réparé. Un train avec une

charge de 400 tonnes a traversé le pont
sans ( ncombre.

Interdiclion de perception de taxes

Le conseil des commissaires, informé

que les marchandises importées de la

Cilicie dans les antres provinces de l'A-

natolie étaient soumises aux droits de

douane, a formellement interdit de per-

cevoir ces taxes afin de provoquer dans

ces provinces une baisse sur les articles

de première nécessité.

Le commissariat
des affaires étrangères

Djélal b ey, ex-commissaire de l'éco-

nomie et député de Saioekhan, a été élu

par 124 voix commissaire intérimaire des

afidiies étrangères en l'absence de Vous-

so* f Kémal bey.
Un congrès

La presse turque d'Angora va convo-

quer les publieistes turcs à un congrès
qui se réunira dans le courant du mois

de mai sous la présidence du fameux

propagandiste touranien Agha Oghlou
Ahmed bey, directeur général de la

presse,

Ah front occidental
Djélaleddine Arif bey, nommé repré-

sentant kémaliste à Rome, est arrivé au

front occidental et a eu uue entrevue

avec Ismet pacha.
Le départ du Dr Ruhrich

Le Dr Ruhrich qui s'était rendu en

Anatolie de la part de la Croix Rooge in-

ternationale dans le but d'inspecter les

camps des prisonniers hellènes a quitté
Angora pour rentrer à Genève via Cons-

tantinople.
La mission de Youssouf Kémal

Youssouf Kemal bey, -dont nous avons

annoncé le départ pour Constantinople,
sera accompagné aussi par Fuad bey,
sous-&ecretaire ud'Etat au commissariat
des finances.

Représentation kémaliste
à Boukhara

On mande d'Angora au Yélù-Ghatk

qu'il a été décide d'établir des relations

diplomatiques avec le Boukhara et d'y
envoyer un représentant. Ganb pacha,
vaii de Ivoniah, a été pressenti pour ce

poste.
Le DrNihad Réchad

On mande de Paris à l 'Akcham :

A la suite d'une invitation du gouver-

nement d'Angora conformément au désir

qu'il en avait exprimé le DrNihad Rechad

bey quittera cette semaine Paris pour

Angora.
Des monuments commémoratifs
Le commissariat de la défense nationale

a élaboré un projet en vue de l'érection

de monuments sur trois points du Sacha

ria en mémoire des officiers et soldats

tares tués au cours des combats. Les

noms de ceux qui se sont distingués
seront gravés sur ces monuments. Le pro-

jet a été sonmis à la sanction de l'as-

semblée nationale.

COMMUNAUTÉ ARMENIENNE

С

Montes exultaveront ut arietes...
Psi unie CX41

Le Ca'holicos de Cis télégraphie au
De spectres,de clameurs les vents peu-

triarcat arménien qu'il se trouve ac- plenl la nuit. Brèves se croise lit les

Les relations franco-japonaises
Paris, 6. T. H. R. —Le Malin a publié

une interview que lui donna M. Kathutaro

Inabata, le-membre français de ia mission

économique japonaise actuellement en

France et ainsi nommé parcs qu'il vint

huit fois en France.et qu'il parle notre

langue à la perfection et qu'il porte à sa

boutonnière ia rosette de la Légion d'hon-

rieur. M. Inabata est un des pins «ros

négociateurs do son pays, président de la

chambre de commerce à Osaka Granel,
centre industriel japonais.

* La France a pu se laisser battre sur

certains terrains par des nations concur-

rentes, déclara M. Inabata, mais elle

conserve encore la suprématie mondiale

pour bien des spécialités. J'en tus de

nouvelles preuves au cours du voyage que

je fais actuellement^ et je constate, par

exemple, que les machines sont en giand

progrès sur celles d'avant guerre et res-

tent les meilleures du monde. Je me pro-

pose de l'exp'iquer à mes compatriotes
lorsque je serai da retour au Japon.
Sans parler de l'industrie en parfumerie
et savon dont la France a le monopole

mondial, la France est inégalable dans la

fabrication de certaines matières coloran-

tes. Ceci peut paraître paradoxal, car ii

est généralement admis de décerner d-s

palmes à l'Allemagne pour ses produits

chimiques. C'est peut être vrai pour ses

produits ordinaires, mais c'est toujours
a la France que te Japon s'adressera pou:

avoir des tem'ures fin s destinées aux

■ issus de soie.
« La F.anee et le Japon peuvent en

core avoir d'autres relations qne d- s re-

larions en littérature et artistiques. D'ici

peu de temps, un vaste champ s'ouvrira

au japon pour le commerce français de

luxe. Le Japon se modernise rapidement
« Déjà, le Japon fait ven:r de la France

des bijoux, des articles en maroquinerie,
orfèvrerie, etc., mais demain, sans doute,
la femme japonaise, abandonnant le со -

tume national, fera appei aux modistes ei

couturières parisiennes »

La question arménienne

Les difficultés économiques pourront
être aplanies par les Alliés très proba-
bîement avec l'assistance des Etats-Unis

qui ont témoigne de tout temps une sym-

pathie particulère an peuple arménien.

Une singulière proposition
Le Ver'chine Leur apprend que le

vali de Yan, eui les instructions reçues

du gouvernement kémaliste, s est adressé

au gouvernement d'Erivan pour lui pro

poser le rapatriement des Arméniens on-

ginairesde Van et réfugiés en Arménie.

Le gouvernement arménien a catégori-
quement décliné cette offre en faisant ob-

server qu'une mesure de ce genre ne

saurait être envisagée actuellement

patriarcat arménien qu
tuellement à Beyrouth.

S. S. Sahag informe que des réfu-
giés sont présentement concentrés a

Alexandretté sous la surveillance de l'é-

véque Papken M lconian, vicaire de
Deurt-Yol.

Un grand nombre de réfugiés d'Alep se

trouvent également dans une situation
lame htab'e

Le Cathohcos a rendu visite à Zahlè
à l'archevêque des Maronites qui a in-

vité par circulaire ses ouai les à accord» r
une large hospitalité et assistance aux

Arméniens.
A Djebel il a également visité le pa-

triarche maronite qui jouit d'une grande
considération Celui ci a donné des in.s-

trustions pour que tous les monastères

soient mis a la disposition de- réfugiés.
Le Caihohcosa fait des démarchés miptœ
de M Robert de Caix, le représentant du
général Gourand, afin que les oipheiins
arméniens res és sous la proteotiofl Pau-
çaise en Côtoie soient transféré- dans ia

«one française.
L'êminent prélat parle avec éloge de

l'œuvre du Comité de secours américain
pour les réfugiés et orphelins.

— Les Arméniens de Brousse
mènent u e vie tranquille.

L'école arménienne locale est dans une

situation très satisfaisante.
— Mgr Aïvadian, vicaire patriarcal en

Perse", est parti pour Djoogha d'où il se

rendra aux Indes afin d'y orgam-er une

souscription pour les réfugiés.

Conseil d s ministres

lueurs sur les tronçons de socles, et sur

les cippes lointain -, de tombes délaissées
les clfprts se tordent cQmtite de noires

couleuvres. Au haut des irAA.tels le

croissant s'allume la croix sur les clo-

chers a des bras de détresse. J'écoute,
■je friss^UneJ ai taihe litttorëë des VieUx

calogers. Sur les sept Coltiné* Vittcan-

descence plane de tes cites immenses, et

ton rpée flamboie par dessus les phalan-

geS, foi qtië .j'iïivotjriie saint, de ma GLé,
prince des nuées célesies ..

. De fantômes, de cris l'ombre em-

dit tes airs; Des coupa les, cà et /я,
brusquement, chncelieYii SeHitHbîl**
muettes de la Basilique, les minarets do-

minent de vacillants fanaux. Je suis la

vivante par celle nuit de Mort où j'en-
telids lës tiiûbls Sans lombes ni ossements,
si nombreux ils furent, tûtit ils sont

mêlés aux viscères du sol De loin ils s'en

vinrent, glorieux ël bbséurs oui le vi-

renl tomber Comme le courroux des

ven s, farouches sont leurs plaintes. Je

regarde, je frissOline... Qui ,'fië d®nt

Celte, âme dfon'ique moine guerrier que

grise l'odeur de cloï rè îl l'tideur de

sang ? D ' bure je suis vêtue, comme

eux je nihumilie, comme eux, sous tes

ailes, j'abnle un front dévot, humble

de sa poussière, tremblant sous ton épée,
ô toi Invincible,archistratcge des nuées..

...Terrible est ton courroux, prodi-Les ministres se sont réunis hier sous
la présidence du grand-vezir Tewfikpa-^
cha et ont pris certaines décisions im-1 «yzezrse ta force ; me voici prosternée.
portantes, | pôle s&us ta. menace, mais mon âme est

autre qui ne sait pôinî prhir. Ani limiez
ténébreuses où grondait l'émeute, bll

Le Séfaïne fera construire un nouveau!. . -, -. , ,< ; ,

tout s insurgeait, e res et < lements, quels
accents eurent jadis teiiec-là gui t'invo-

* quaieni, princes délaissant la p'ùùlpt'*
pour la bure grossière, prélats qui souf-

Les chantiers du Séfaïne

Séfajfne fera construire un nou

chantier pour la réparation de ses ha- ;
féaux. Une somme de 20 000 livres sera

affectée é cette construction-.

La Poste Française
La Poste Française de Constantinople

a été transférée a la date du 1er février
dans l'immeub e sis 46 et 48 rue Vuïvoda
en face la Banque Ottomane (immeuble
précédemment occupé par le Crédit Na-
tional Cktoman).

Ce bureau est ouvert depuis la date

précitée au trafic des colis prstaux a

l'arrivée et au départ.
En conséquence, ies~ cons postaux qui

parviendront dorénavant a Gonsfantino
pie par l'intermédiaire des Compagnies
Messageries Maritimes et Paquet son

déposés rue VYfvoda où les destinataires
pourront, en prendre livraison ap-ès ac-

quittement des taxes douanières en vi-

g.:eur.
Les colis postaux de départ seront ac-

ceptés dans ce mê ne bureau et ache-
minés sur leur destination par voie ma-

rîfime.

Une granle première
C'est ce soir que l'excellente troupe

parisienne du Nouveau Théâtre donne la
soirée du Grand Guignol, ce spectacle a

la fois émouvant, gai, leste, tenifiant,
bref un peu de tout ce que fait la grande
renommée de la butte.

Les demoiselles et en général" tons les

gens sensibl s sont pri» es de s'abstenir

Loterie de Charité de la Co~»feren-
ce du Sacré-Coeur

(Société de St. Vincent de Paul,
Section de Péra)

Dimanche prochain, 12 Février, aura

ueu à 10 h. dans la salle de la Société
Dante Aughiri (immeuble St. Antoine)
gracieusement mise à la disposition d-
la Conférence du Sac'é-Cœur. le tirage
de Si ioerie. annuelle On peut, se pro-
curer encore d s bolets, au prix de Pi -,

50 ch z M. Harty Rue Tepé-Bachi à Рта
et. le jour même, dans la safe du

tirage. Nous recommandons cette lote

rie à la charité de nos lecteur- étant don
née l'œuvre particulièrement intéressante
de secours aux familles et aux éco'iers
pauvres à laque le le produit de celte

loterie est destiné.
Les personnes auxquèfies des billets

ont été envoyés sont prévenues que tout

billet non rendu au plus tard la veille
du tirage sera considéré comme accepté

Une Exposition fort courue

Plus de 2,000 personnes se sont em-

pressées d'aller visiter hier l'Exposition
de Blanc des grands magasins Carlmann.
E 1 es se sont littéralement arraché —e'< : st
le mot —dans ce choix considérable de

b anc tassé dans 1 s vastes et nombreux

rayons des galeries du 2me étage, une

grande partie de ces marchandises im-

maculées et gaies et e Us ont eu bien
raison Car conscient- de ses intérêts la

clientè'e a tenu à profiter des occasions

incomparables réunies pour cette ma-

iîifestaticn excep ionndte.
Les jours qui suivent seront encore

plus courus. Et ça continuera ainsi. Ce-
lui que nous plaignons le plus c'est le

personnel de la maison, qui, bien qu'en
nombre voulu, n'arrive pas souvent à

servir tant de monde. Profitez Mesdan es,
car de pareil'es occasions sont rares

frirent — rochers de leur foi —■, peuple
et ptâiHCes, ealoyèis ci tsouvefaides $ Car

vous seuls connaissiez la pai'ôtë tniïs-

tique, Ignace, Méthodius, Théodora fer-
vente des images proscrites. Pour vous

combattaient les radieuses phalanges,
pour la Cilé dévote qui, à travers les

siècles, dans ses crises tragiques, tou-

jours l'implora, ftralèpc immortel d'im-

mortels gtiëlrriebS. ;.
Les fureurs des nuits se recueillait Yfi

une nuit où des spectres sifflent dans les

vents qui passent. Aux feux qui se croi-
sent vers les rives lointaines, aux от-

bres qui se joignent sur les champs de

mort, je regarde, je frissonne, j'ai la

foi apeurée des vieux solitaires. Comme

les cloches oscillent au-dessus des égli-
ses ! Mes genoux repentants se traînent

sar les dattes Terribles sont tes foudres,
redoutable ta force, immenses les lé*

gions que conduisent ton glaive, tes të*

gards de Ranime sous Ion casque yuerl
rier. Je ne sais peint pl ier, mais je baise

la poussière, Car l'âme passe en mon

âme de la Cité morte qui tant t"exalta, de
cette race éteinte qui vers toi se soulèUë

des profondeurs du sol, ce soir comme

jadis, avec ses obscurs,avec ses glorieux»
о grand saint Michel, archisiratège des

nuées.
Iskouï Minasse

■?тъ-

Ci об CÏJXeVIBOURG
Pour tous ceux qui n'ont pas vu

le commencement de

projet, ion aujouril nui ei ju*qu a

ce samedi inclus, des 2 premières
épisodes en matinée de 2h à 3 lj2
p. m.

L'arrivée du Patriarche œcumé-

nique. MELETIOS IV, â toutes les

sé-nccs.

due palace
A partir de lundi prochain ;

Il MUT MORTEL
ou

La Nuit sans lendemain
rand d: ame d'amour, à sensation

en 1 prologue et 6 parties

Ce soir au

NOUVEAU- THEATRE
Soirée du

BÂi

Prière à nos correspondants de ï
n 'écrire que sur un щ\1 çôte La lo l

feuille.

Du rire i De l'épouvante I

Du leste I

Demoiselles et personnes
sensibles s'abstenir
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La Bourse
Cours des fonds et valeurs

7 février 1922
fournis par la Maison de Banque

PSALTY FRERES
57 Galata,M^hmed Ali pacha hait 57

Téléphone 2109
COURS DES MONNAIES

TOr 633 —

Banque Ottomane 250
WVpes StSfîiSg 630
Francs Français 250 —

Lires Italiennes 140
r>raçhnne.s 123

i p r>,Uu- iSj L: Us
4Si îlouniàms 23 75
Marks

n

Couronnes Auti ich.
15

75
*

.«vas 21 —

cOuffs Des changes•
New-York 68 50
Londres 684 —

Paris 8 19
i 47

iome 14 47
vthenes
Berlin 136 _

Vienne
Sofia 99 50
Bucareçt 2g 50
^ri.étÇfdéih 1 82

Prague 35 —

#- >

ta Bourse de Paris

Paris, 6. ï H.R — Le marché n'est pas
plus actif qu'aux séatîceS précédentes Cm
déHMtft.ëdi' dés cours assez résistants, qui
s'alourdirent ensuite, entraînés pir la

baisse survenue par suite des ventes en

Rio Tinto et en sucreries d'Egypte, qui ne
trouvèrent due très dlfhciiSnleflt Une Oon-

trefisHJë.
La Trots pour c ant français fut largement
traité. Il ne gagne pas moins d'un point
pendant un. instant, et reste en bénéfice
de soixante-quinze centimes, clôturant
à 57, 82.

Le compartiment ru^se, toujours assez

achalandé, réalisa quelques fioufeatix

progrès;
En coulisse, la reprise est générale dans

tous les grouoes.

L'or en Suisse
. Des nouvelles de OenEvë rapportent

ffio les banques suisses ont commencé
à mettre en circulation les p èces de

monnaie en or, se trouvant en leur pgs=
sessiofi.

it?§ payements des banques s'ef-
fectuent en francs or.

Le gouvernement helvétique a permis
aux banques de frapper cent millions de

pièces de 20 francs en or.
'

Cette mesure a été motivée par le fait

que les bdlets de banques suisses ont
une plus grande valeur que la monnaie
métallique,

'ntërrîlâifûfîs commerciales
Le marché de la soie de Lijon
Lyon, 6, T.H R — Aucun changement

n'est à constater dans les affaires et dans

le marché qui reste somnolent: les échan

ges sont très divisés dans tous les genres
et il n'y a pas de traces bien apparentes
pour la tendance générale, avec des prix
trop irréguliers.

Quelques détenteurs, se perdant en cofi-
jectnres sur les causes qui déterminent
une inertie au-si prolongée de demande,
cherchent à réaliser en consentant de

réels sacrifices, mars ssns beaucoup de
Succès. Les acheteurs, de leur côté, sont

impressionnés par le tassement et. l'irré-

gularité ei se tiennent sur l'expectative,
is cet état de chose ne peut se pro-

longer indéfiniment.

n 17 S

V )I LA

DERNIÈRE HEURE

Le budget d'Angora
L'assemblée nationale d'Angora

a Commencé l'examen du budget
de l 'exercice 1338 (1922.) Les dé-
bats sont orageux. Des réductions
seront apportées dans le budget de
tous Ses eommissariats sauf dans
celui de la défense nationale.

Moscou et Angora
Araloff, le représentant de la

Russie soviétique à Angora, a été

reçu le 3 février en audience privée
par Moustafa Kémal dans son kios-
que de Tchak-féaya. Cette entre-
vue, à laquelle on attache Une

grande importance dans les cercles
kémalisiesj fi duré plus de trois
heures. Araloff a exposé au leaddr
du mouvement nationaliste l'atti-
tude du gouvernement de Moscou
vis-à«vi3 du gouvernement d'An-
gora dans les différentes questions
intéressant l'AnatO'ie et le Gaucase.
Il a développé ensuite les grandes
ligues du traité économique qu'il
est autorisé à conclure.
Les explications d'Araloff au-

raient profondément ûilpressionné
Moustafa Kémal qui aurait, à son

tour, précisé longuement les vues

militaire?/, .économiques et com-

merciales du gouvernement d'An-
gora. Araloff a ensuite rendu
visite à Youssouf Kémal bey avec

qui il s'est entretenu durant deux
heures.

A Washington
Washington.—Le président Har-

ding va incessamment soumettre
au Sénat les traités auxquels a

abouti la Conférence de Washing-
ton. Les délégués britanniques se

sont rendus à la Maison Blanche et
ont pris congé du président.

(T.S F.)

Les grèves à Berlin
Berlin. —• Les services dés

trarris.du gaz, de l'eau et de i'é-
lectricité â Berlin ont été comp'è-
tement suspendus à ia suite de la

grève des employés de la munici-

palité. (T. S. F.)

Assassinat d'un
ministre albanais

Les journaux serbes apprennent
de Scodra qu'Ahmed bey, minis-
tre de l'intérieur albanais, . a été
assassiné. (T. S. F.)

rasns d'une assemb'êe les pouvoirs dé=
tenus par lui. C'est ce qu'a fait Mocs-
tafa Kémal pacha, pour le bien de la

nation et de la patrie, et celte attitude

montre quelle largeur de vues po sède et

de quri. pur patriotisme est an mé le gé-
nSralissiffl®.

PRESSE GRECQUE
La question d'Orient à Paris
Parlant de la conférence des mi-

rustres des affaires étrangères qiii
doit se réunir à Paris pour le rè-
glement de la question orientale,
VEÎhtm énlel les considérations
suivantes :

Après-demain commence la Gonfé-
rence de Paris pour la question d'Orient.
Que va-t-il arriver ? Voilà ce que se de-

mande l'âme du peuple qui ne voit à l'ho-
rizon que des nuages. Depuis une an-

née, la Grèce n'a plus Connu de jours
de bonheur. Il a raison le

nistre anglais en disant que le 1er no-

vembre 1920 a été aussi désastreux pour

l'Hellénisme que le 29 mai 1453.

Et nos gouvernements demeurent im-

passibles. Tout leur art consiste à con-

tinuer à tromper le p-rnp'e. Un jour
viendra où ce dernier se lèvera tout en-

tier pour chasser ses indignes petits po-

litipiens. Mais la Gièce, comment sera-t-

elle sauvée ? Comment au moin-; réduira-

t-on l'étendue de la catastrophe ? Re-

gardez ces hommes. Tout s'écroule âu-

tour d'eux, mais ils demeurent fidèles à

leur but : Conserver le pouvoir. Us y
restent accrochés. L'idée de démission-

ner ne leur vient même pas à la pensée

La vie drôle
et la vie triste

Agression
La nuit d'avant-hier, un Russe nomme

Wladimir passait par Karakeuy, lorsqu'i
fut assailli i.ar un inconnu qui le blessa
grièvement.
Wladmir a été transporté à l'hôpital

russe.

Incendie
Un commencement d'incendie e'ess

produit avant-hier, rue Ahmed-Bèy, dant
la maison à appartements No 43, située
tout près du casino, Osman-Bey. 11 a été
étouffé, giâce à l'intervention de la police.

La catastrophe de îôphanê
Nous avons annoncé hier l'écroulement,

à Tophané, d'une maison à apparte-
ments en béton armé, écroulement qui a

fait plusieurs victimes.
La responsabilité de l'architecte Ikkki

bey aurait été reconnue.

Uakki h»*/ ftin.âi rx«a m »».•—

Premier mi- la bâtisse, le coiffeur Simon, seraient
recherchés par la police.

Brigandage
La nuit d'avant hier, des brigands ont

assailli les villages des environs de Dou-
dourlou — région de Scutâri — et ont

emporté une grande grande quantité de
bétail.

Madame,
Pour votre jour de réception, ayez au

saton sur la table des Chocolals surfins
CAS,SUY.

Vos invitées en seront charmées.

PRESSE TURQUE
Aiidrinople

Ulkdcim revient sur le caractère
turc et musulman d'Andriaople.
Il s'exprime ainsi :

Anddnople étant un très important cen-
tre de science et de savoir musulman, il

est tout naturel que, parmi nos ulémas, il

y en ait qui aient des titrés d'Andrino-

pie, Aujourd'hui encore le titre d 'Ediné

paijessi est un titre important pour nos

ulémas.

Telles étant les choses et en présence
de la si grande importance d'AndrinopIq.
aux yeux des Turcs et des musulmans:

en présence, disons-nous, de l'écrasante

majorité turque et musulmane de sa

popuîaùon qui s'efforce, par tous les

moyens, de conserver son caractère turc
et musulman — des projets tendant à

séparer Andrinople des Turcs et de

l'islamisme constituent des atteintes à la

culture et â la civilisation.

Moustafa Kémal paelia
En tête de ses colonnes, le Vakit

pubiie, sous ce titre, un aiticle
d'Ahmed Emine bey, article qui,
d'un bout à l'autre, est un dithy-
rambe en l'honneur de Moustafa
Rémai,
Ahmed Etnine bey s'exprime

ainsi :

Les services rendus par Moustafa Ké-

mal pacha ne sont pes termines", Ils ne

font que commencer.

Ou a souvent vu daos l'histoire un chef

courageux ou un militaire habile ^'ériger en
dictateur et défaire ce qu'il avait fait Mais,

par contre on
• " n пм

sonnoge aussi piiiSsaii- гешеигс entre :t*

PRESSE ARMENIENNE

Quel est leur projet?
Le Djagadamard se demande

quel peut être le projet élaboré

par Begzadian, représentant du

gouvernement soviétique d'Erivan
à la Conférence de Gènes, pour
tranquilliser ce peuple martyr.No-j
tre confrère estime que ce délé-j
gué des Miasniguian assume unef
lourde responsabilité du chef mê-
me que ces hommes sont les per-
sonnes de coniiance des dirigeants
de la Russie.

Pour que les gouvernants actuels de

la République arménienne réussissent à

donner an cours logique et favorable à

la cause arménienne, il importe qu'ils ou-

bîient les paroles apprises par cœur et

saisissent la question dans sa pleine réa-

iité. Nous achevons aujourd'hui la pé-
riode la plus tragique de notre histoire. 11

semble que tout est à recommencer.

Depuis 1917 jusqu'à nos jours les Lé-

nine et leurs collègues ont insisté de

plusieurs manières sur les droits du peu-

pie arménien à déterminer luirméme son

propre sort. Ils n'ont pas dissimulé leur

sympathie lors des négociations, mais ils

nous demandent d'avoir confiance en eux

pour la réalisation de поз aspirations.
1 s affirmaient que c'est par la voie di-

plomatiqile seulement qu'ils pouvaient
obtenir de la Turquie les territoires indis-

pensab'es à l'Arménie. Toutefois le fait

qu'à la conférence de Kars les frontières

de 1914 mômes n'ont pu être sauvegar-
dées reste toujours incompréhensible.
Sans discuter sur le passé, nous tenons

actuel'ement â rappeler que la Confé-
rence de Gènes est une occasion soien-
np'! p pour les maxiш?. listes de se rappeler

promesses er de prouver Içurs prip-
С ipes rev о iuiionnaires,

Mission militaire hellénique
A V I a

A la suite des publications faites par
les journaux concernant des cas de peti-
te vérole qui se sont produits ici, tous
ceux qui veulent voyager dans les

territoires occupés par l'armée g eeqne
en Asie Mineure, sont informés qu'ils dot-
vent être munis d'un certificat de vaccin?-
tion réemte en se présentant pour l'obten-
tion ou le visa de passeport.
Constantinople le 7 février 1922.

Mission militaire bédénique
Général KoulliS

Société Anonyme Ottomane
d'Electricité
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BLANC-TOILES - TROUSSEAUX
A. DES 1МЦЖ TRÈS RÉDUITS

CHEZ CARLMA PERA
HIRTfNG renforcé supt-
rieur, largeur 90 cm. la | j

coupe de 36 yards Lfqs. « I

fWIADAPOLAM cj[ualité très ÛQfjIfs forts la con ne de 9nv P. U U J

65

50

forte la coupe de 20 У P-

NANSOUK fia pour lingerie
larg. 90 cm. le mètre Pts.

BATISTE PONGE pour lin-

gerie, quai, extra fine,
larg. 70 cm. le mètre P.

CREPE GEORGETTE, belle О П f]
qualité, le mètre P. Ll-j

PONGÉ SOIE largeur un I fZjjT
mètre, le mètre P. 1 LfO

SERVIETTES de table,qua- О Ol
lité trè3 solide,lapièce P. L L 2

SERVIETTES de table, en

damassé mi-toile, la Qj ц
pièce P. u '4

PREMISE de nuit pour da-
b mes, en beau madapo-
lam jolie broderie,la pièce P.

NAPPES damassées, dimen- *1 Q П
sions 175x175 la pièce P. L L\j

rSSUIE.MAINS nid d'abeil-
L les, dimensions 45x8-, Qfl
la pièce P. L\j

ESSUIE-MAINS éponge, di- D'il
L mens. 45x82 la pièce P. L 2

:e,

35
SSUIE-MAINS en éponge,
qualité recommandée,

100x15, la pièce P.

RAP DE LIT en coton su-

périeur,dimens. 165x230, 225D
la pièce

325

80

DRAP DE LIT même quai,
dim.200x250, la pièce P.

JAIES d'OREILLER.en beau
i madapo lam, la pièce P.

TORCHONS de cuisine, en j "Il
s coton écru, ia pièce P. ' H

TORCHONS de cuisine en
I mi-toile

MOUCHOIRS blancs pour
dames en batiste ladouz. 120

lySOUCHOIRS blancs pour
«fi hommes avec mono- Q / П
grammes, la douzaine P.

CHEMISE de jour p dames
en madapolam souple,ri-

chement brodée, lapièce P.

jyAPPFS damassées,dimen-

P
siens 125x135, la pièceP.

ANTALON pour dames
garnis broderies P.

80
140
55

pOMBINAISON JUPON, en g О П
G crépon blanc ou coul.P. S DU
l/ENTRIER en toile de со- ППС
« ton avec 4 jarretellesP. h L\J

VENTR1ER hygiénique en /|£)П
élastique avec4 jarret.P. *tUU

ECHARPES en crêpe de
Chine, longueur 2 m. P. ZUu

pYJAMA en laine pour hom-

ШШШШi*Щ—Ш

I"" THEATRE DES JPÉTITS-CH4MPS A PÉRA
% Direction J. Lehmann Vendredi 10 Février à 9 h. 30 du soir É
l A LA DEMANDE GENER-LE J
I eY/A« SCHEHERftZÂOE ^V/Л^r $
i en 4 actes.— MUSIQUE de RIMSKY KORhfEOFF 1

Mardi le 14 Février à 9.

8 A L О
30 du soir.— "POUR LA PREMIERE FOIS

M tL Musique de Hersonoff

NО UVE AU T HÉÂTRE

TROUPE ITALIENNE d'OPERETTES & FEERIES
ODETTE WARION

V3)

Location otivéne tous les jours aux guichets du ïheâcre. ф

Les sujets? du Royaume des Serbes,
Croates et Slovènes sont invités à se

présenter au Consulat Général Pioyai â

partir du 10 courant pour la vérification
de leurs passeports et papiers d'identité.

La verif cation aura lieu chaque jour
de 3 à 6 heures de l'après-midi et dure-
ra jusqu'au 28 février. Ceux qui ne se

présenteront pas jusqu'au 28 courant se-
ront passibles d'une amende et leurs pas-

ix-Stabîle dî Mifano

fîp.nnrls.SATûnt annalÉs-
inceïïer ~

De Ta С lu ic dû FoiuuiùL General

Royal des Serbes; Croates et Slovènes.

Constoniinpl-e 6 jcvl'ier 1922.
jUMiUiu и» м'идитииЕам

A V I S

Prix du Courant

La Société d'Electricité se permet d'at-
tirer l'attention de la clientèle sur la di-

minution du prix courant survenue en

1921, Alors que le Kilowattheure d Eclai-

rage coûtait, en Janvier 1921 : 22,4
Ptrs, il ne coûte plus, en Janvier 1922,
que 14.8 Ptrs, soit une diminution de

7, 6 Ptrs on 34 ojo.
Pour USAGES INDUSTRIELS, le tarif

normal est ia moitié des prix ci-dessus.

La Société accorde, en outre, des ra-

bais aux CLIENTS PRIVÉS (Apparie-
ments, etc. ..j qui veulent utiliser des

appareils de chauffage et de cuisine, et

aux CLIENTS INDUSTRIELS selon l'im-

portance de leur consommation.

En même temps. les formalités pour le

raccordement et les amplifications ont

été simplifiées.
S'adresser à Fera, au Métro .Han, 1er ét.

à Stamboul, bah-i-Aii, No 60.

Adresser les réclamations, par cent, à

la DIRECTION.

Cons-ple, h 31 Jârwer 1922.

X îî Direction ■

ИЯШВ l'ilRT
COMSTANTIMOPLE

SîiïPPING & FUEL CoLtd

fine. Théo. Reppen)
Johnslon Line Ltd

Le sjs WSNGAT'E attendu d'An-
vers vers le 10 février chargera pour
Bourgas, Varna et Cônstanlza.
Le sis INCJEMOME en charge à

Anvers pour les ports du Levant et du
DanubS.
Service de reiouf
Le sis VENICE en déchargement

dans les ports de ia Mer Noire est at-

tendu mi-février.
Le sis AVIEMOME en décharge-

ment dans les ports de la Mer Noire.
Svenska Orient Liniefl

Le sis Ь&ШША est attendu de la
Scandinavie et d'Anvers commencement
mars.
Le sjs VARNA en charge à Goten

bfirg commencement f vrier et à Anvers
mi-févrbr pour lès ports du Levant.
Pour plus amples renseignements,

"s'adresser à la Constantinople Shipping
et Fuel Со. Ltd., Gala ta, HmdsvendigLiar
Ban, 17- Tél. Péra 3 10—12

National В team Navigation
Go Lui ol Greeee

Le nouveau colosse transatlantique
comTANTINOJPJJE

battant pavillon anglais,tonnes 25,000 'on
vitesse 18 nœuds disposant de tout le
confort moderne arrive en notre port le

vendredi 10 février et part le même jour
pour Constantza de retour le mardi s 4
février il partira des Quais de Galata le
mercredi 15 février pour NEW-YORK ton-
chant Smyrne et le Piréë.
Tous les renseignements relativement

aux visa des passeports sont fournis

par l'Agence.
Pour tous renseignements s'adresser à

la Compagnie de Navigation Nationale de
Grèce, Gaiata, Arabian Ilaa, 1er étage.
Tél. Péra 3240 224 •

Navigation N. G. Kyriakidis
Le paquebot rapide

— ALKIMINI —

de 2000 tonnes, éclairs a l'électricité
disposant de 150 couchettes en I et II

classe, ainsi que de spac'euv. entre-

ponts pour les passagers de III classe,
partira le vendredi 10 février à 5 h. du
soir pour Gonstanza acceptant des p s

sagers et des marchandises
Pour plus ampies reusi ignernents s'a-

dresser à l'Agence Crespin "Galata Merkez
fiihtlm ffàn. No g rez-dè chaussée. Té-

lèph. Péra 2535.

Lloyd Tri es tino
Lu bateau ( AMNIOLIA partira

samedi 11 ert. directement pour Trieste
et Venise (avec, transbordement} aceep
tant des passagers de classes et de { ont.
F'our tous renseignemedts s'adresser

à l'Agence Général© du LLOYD TRIES-
Trl'N, Galata, Moumhané, Tééphone
Péra 2G7, à Péra, Hôtel Péra-Palace,
Téléphone, Péra 2400 et à Stamboul,
Messadet han. Téléphone Stamboul 235.

ta

tableau de la troupe

COP.TES Lufsifa - GARGANO Adelaide
6 -Kv I m—-Г^5"- пядтти са -йд

/ШШТА fatfizzl SAUR! Bianca
SlDSNO S^irra

Battaglini Elvira G. Carminati Rina Pietro Tina Destieri

16 CHORISTES DAMES 16

Corps de Ballet 12 Danseuses 12

BATTAGLINI Gins. BRUNO Carmin. DE PONTI Pietro
F10RI Aiig'lo GARGANO Frans GARGANO Ed.

GRANIERI Amedeo NIELLO Laigi SIDDINO Saluai.
Brazzola Frugatla Germinali Mafezzoli

10 CHORISTES HOMMES 10

Directeurs d'Orchestre; BRANCATO Giuseppe, RAIMONDI Chev,Carlo

G. VERCESI G. TREZZI Gius. VER et NERVI
1er Machiniste accès-orisre 2me Machiniste

Costumes et décors de la Maison FINZI de Milan
Peintres ALE et MARZOLI, Milan Tapisseries Maison Way

■ App. Electr. Maison Salani, Chaussures; Temponi Luigi

О

•о

ff

REPERTOIRE Nouveautés
Mm de THEBES

Lehar

Nouveautés
LEGENDES des CERISES MAMMOLA

Franz Lehar Kalman

MAISON des 3 JEUNES FILLES CELLE qui n'était pas ELLE
Strass Mascagai

MAZURKA BLEUE PrincessejTABARIN ROI de chez MAXIM
Strauss Kairaann Lehar

BCDDICCC Czardas — Faschingsfee — Rose de Stamboul — La Pou-
htrraoto r-ée — Mlle Nitouobe —- Les Saltimbanques — Veuve

Joyeuse — Kva — Л vu Maria — Coquin de Printemps — Les Mous-

quePaires au Couvent — Comte de Luxembourg — Chaste Suzanne
Princesse des Dollars — 5 Parties du Monde

Million — Histoire d'un Pierrot.

VD»
•ÏP

De l'Aiguille au

Ouverture : Mercredi 15 Février par

La Princesse de Czardas
fI

Banque de Safonique
La Banque de Saloniqne porte à

la connaissance du public qu'elle a

fait installer par la Maison Fichet

de Paris, dans son Bureau de Péra,
un service spécial de coffres-forts

I! est porté à la connaissance du pu-
lfiic que la sceau du Docteur en chef
Russe de l'Hôpital de Yildiz s'est égaré.

Со sceau est de forme ronde avec au

centre une croix rouge et tout autour
une inscription en Russe «Docteur en

Chef du Personnel Russe de l'Hôpital
de tout dernier sysFme, présentant ; yUdz».

Le public est avise que tout document
émis après le 27 Janvier 1922 est revêtu
du sceau ci-dessus, ne sera d'aucune va-

toutes les commodités et toutes les

garanties de sécurité et de discré-

tion désirables.
' Les safes, qui sont de dimensions

différentes, peuvent déjà être pris
en location avec jouissance à partir
du 15 février a c.

Toutes les facilités désirables se-

ront accordées ail public au point
de vue des heures d'ouverture et de

fermeture de la salie des safes.

lidité.
Signé : G. BALLARD colonel

Président de la commission interalliée
de la Police

Placement de {ohé
Ne placez,plus vosycapitaux sans ga«

rantie.Si vous désirez avoir pour vos fonds
une garantie sûre et solide, avec des
intérêts très avantageux, faites vos place-

Aucune suite nest donnée aux f ments sur hypothèque d'immeubles de

communications qui ne portent pasl rapport *

., , . .1 Adressez-vous donc, à cet effet, à la
en caractères lisibles la signature ei| Mais011 d3 banque

'

g hamopÔHLO.
s'adresse de l'expéditeur. f Gais ta, Bayuk Tonne! Нас, 18-19.
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La Société des spiritueux
BOSPHORE

TELEPHONE FERA 1105

Vend toutes les boissons et

liqueurs les plus pures et les
plus ibbffensives. U faut les

préférer et les demander dans
les principaux établissements.
Demandez le vin tonique et

fortifiant, approuvé et recoin-
mandé par les médécins

VINKINKINOKAKAO
ЖЖЖ

SUCCURSALES

Cadikeuy et Balata

LE BOSPHORE

PRENEZ
GARDE S
Vous risquez votre

santé en vousadres-

sant n'importe où,.

Pour ARTICLES DTiY-

QIÈNE en caoutchouc=soie
indéchirable aïlez directement

an seul dépôt spécial de moyens de
préservation intime,

Succursale de la maison parisienne

PÉRA, Place du Tunnel
Demandez le cafalogueiifustré gratuit

HAUTE.
Ministère des finances Téléphone Stamboul -1977

^

|No 280 Adjudication définitive du mercredi 8 fév. 1922
sous pli fermé

À la fabrique de Zeitin-Bournou; 17 voiifflètres dans des boites,'
17 ampèromètres dans des boites.

A la direction de la minoterie d'Oun-Capan: 90 pièees épaisses:
de fer carré. .

_ L
A la direction du sevkiat d'Oun-Capan :]15 kilos d'épongés.
Au dépôt de Suleymanié: 17.000 boîtes de cirage pour chaus-j]

sures, 7 pneus extérieurs d'automobiles, 275 kilos de papier dern-J
hallage.

A Anadolou-Kavak, Magiartabia; 12.000 kilos de morceaux^
de canons en acier et de rails. \

Au dépôt de Piri-Pacha : 1170 kilos de clous en forme de
fourchettes.

Au dépôt de Tophané: 7000 lanternes pour illuminations. j
Au dépôt de Saradjkhané; 24.500 planches recouvertes d'alu-

minium, 16.180 vieux ceinturons en- cuir système- ancien (se ven-.

dront par kilo). t
Au dépôt de constructions d'Oun-Capan ; 420 kilos de parties

kilos de nièces de caoutchouc, 10.000 kilos de

En ce temps de crise nul n'ignore l'imporl mce

CRE DIT
Allez chez le marchand-tailleur de Paris pour hommes et daines

AU RAFFINÉ
où vous pourrez avec des payements échelonnés vous faire faire

des costumes sur mesure

Deurt-Yol Azi, en face du Khédivial Palace, Grand 'Rue de Péra

m ili 1 ■)■) «чи ч
'

•

кчауздудш»'.:*

Chemin de fer d'Anaîolle
[laïdar-Pacha — Ada-Bazar

La d.kôtioh militaire de. ivx.-io и«п>щ

du chemin dé Ci1 ottoman i'.Ya'ato'i-

1| porte à la cSnhaisseSBe du jjuISjib (ju'à

•| | partir du 21 octobre., le trafic de voyc;
i -jigeurs, marchandises et b -sti-чих qui s é-

| tend actuel ement sur le pa cou rs llailar-

j Pacha à Yaremdja sera repris aussi sur le

| tronçon de Yaremdja à A la Bazar, aux

tj | risaues et pé lis des expéditeurs ou desti-
щ s „nataii - s

GUARANTY TRUST COMPANY
OF NEW-YORK

140 Broadways, New-York.

Сlapifal Réserves et Profite.
Total de l'actif.

Dollars 42.2B5.398,86
Dollars âfS.MO.fèS.É?

Ш

i», II

en partie
[

le faïence
i
I

i

JEAN SOFIANQS
Marchand tailleur

PERA, Place du Tunnel, No 6
Tissus anglais et français. Cest'y^,

nouveautés de la saison.

Coupe anglaise et '

mêricalne gantsn
le corps. Travp* .. J,
Prix ra : " ll

^onnable et réduit.

BANCO
Capital versé LU. 150.000.000

Siège Centrale à ROMS

•180 SIÈGES ET SUCCURSALES E* ITALIE ET COI QNiES
SIÈGES A L'ETRANGER

FRANCE : Paris et Lyon,
ESPAGNE :

gone
cas

SUISSE: Lugano, Ghiasso
F.GYPTI5 •

. Alexandrie-- le . Caire. Port
Beni-Souef, Bibeh, Dessouk, Fasim
Fayouna, Kafr-EI-Gheikh, Magagha, l
Mehalla, Kebira, Minieh, Mit Gamr, |
Zagazig.

MALTE: Malte.
SYRIE: Alep, Beyrouth, Dmaas, Tripoli
PALESTINE : Jérusalem, Gaï.îîaJaffa.
EGEE ; Rhodes.
ASIE MINEURE ; Smyrne,Solda, Seala

nova, Adalia.

de «saîmastra
verres brisés.

Au dépôt des articles non confectionnés de l'Amirauté: 150 ba~
rils d'huile en bois de 60 kilos chacun avec cercles en fer.

Au magasin de.vente de.la commission: 499.000 boutons en

aluminium pour pantalons.
Au Parc de Taxim ; 24 automobiles et camions

usagés et en partie vieux.
A la fabrique de tissus de Defierdar : 850 pièces

rouge.
No 287. Adjudication définitive du samedi, 4 février 1922

sous pli fermé.

Au dépen des forces d'aviation de San-Sfcéfano :

0 'Moteurs usages BENZ de 200 H. P.

moteurs peu usagés MERCEDES de 160 H. P.

moteur usagé ERG-US de 120 H. P.

_ moteur usagé MERCEDES de 160 H. P.

3 moteurs très usagés MERCEDES de 160 IL P.

1 moteur usagéMERCEDES de 120 IL P.

1 moteur usagé BENZ de 160 H. P.

2 moteurs usagés MERCEDES de 160 H. P.

1 moteur usagé MERCEDES de 100 H. P.

1 moteur Euzani de 3 cylindres.
Ces moteurs seront vendus en bloc ou en détail.
Au dépot de construction de SélimiéyKavak : 750

La Guaranty Trust Company of New-York est une Ban-

que spécialement outillée pour faciliter les opérations de eom~

merce internationales.
"

.

Elle possède des sièges à.New-York, Londres, rans, ta-

verpool, Bruxelles,Le Havre, Anvers,et Constaniinopie et a, en

outre, des affiliations et des relations dans le monde entier, qui
la mettent à même de fournir un service financier des plus
complets,

Ses fonctions principales comprennent ;
Garde de Titres
Achat et Vente de Titres

Ouverture de Crédits Documentaires

Renseignements commerciaux

Emission de chèques et Lettres

de Crédit circulaires.

: ; i Les voyageurs empruntant les dçox
j tronçons d vront se faire délivrer leurs

| billets de voyage jusqu'à Yaremdja contre

il 1 paiement des taxes y afférentes et s'a-

! cheter ensuite à cette station de nou-

[ toiîtaîs рЬнг lehrs sUtUhs -dfe des-
3 Г I '

i cmauon.

j Le transpo-1 de bagages, chiens me-sa-

i geries, marchand'ses, bestiauxd'c xpédiés
i en grande pu en petite vitesse, un tron-

I çon à l'autre, s'effectuera, sur base d'une

| seule et unique documentions en port
\ payé de la station de départ jusqu'à Y7

a-

j rer dja, et eh port dû, de Yaremdja à la

| station de destination.
} \ L'oraire des trains mix'es et d mar-

! | chandises desservant le parcours de liai-

p dar-Pacln à A'da-Bazar est jusqu'à nou-

L vel avis, fixé comire suit
Train mixte 1004

? j Ildidar-Pacha ■ Ada-Bazar
IM.iar-Pâcha départ 9 --

Ouverture de comptes courants
et de comptes dépôts à terme

Opérations de change
Avances contre Nantissement
Recouvrement d'effets.

ciiacun

ilos de câ-

Banque Hollandaise pour m

ШИСШУд §
Capital: Fl. 25,100,000 dont entièremen i

versé: Fl. 5JOQ.OOG

Siège Social î Amsterdam.
Succursales ; Barcelane-Gonstan- f
tinople-Gênes.

Fondation de : Rotterdamsche l
Baîikvereeniging (Capital et Ré- |
serves : Fl. 110,000,000).

Hollandsche Bank Yoor Zuid-Ame-f
rika (Capital et Réserves : Fl

30,000,000).
La Succursale

cl© Constaniinopie
Galata, Ru® ïoïvoda No toa

TÉL. PÉRA 2121i2
Toutes opérations de banque

CAISSE D'EPARGNE
*

|
JJ' n ' t ''Srij^p6g%.Ay iy«ftti0ià' masque» a : ù.ôo'U nuots

de fer lama et ronds, en tas.
Au dépôt de Saradjkhané ; 3.118 kilos de fer bourbe pour

s cadre, bordure.
Au dépôt de eonsiruciion d'Oan-Càpan : 3.500 kilos de clous

j noirs : indigènes.
1 Au dépôt de Suleymanié : 4.100 kilos de fe
[de pelles neuves, 104 isolateurs.

^ • ■.'■-h . ЩШЯЬЩШ a I -

.

A partir du LUNDI 23 Janvier
au SAMEDI

•em

Щ
If

ous formelЩ

SIÈGE DE CONSTANTIKOPLE

YILDIZ HAN, Rue Kurekdjiler, GALATA

Téléphone : Péra 2600-2604 Adresse Télégraphique : <Garritus»

NEW-YORK TONRME.& ЫТЕМГООК

RADIS IK HAVRE BRUXEREE8 ANVERS

E, i:. l'A Г НИ V L
Siège Centra! : ,GÊNES

SUCCURSALES : Milan., Napïes, Trieste, Fiume, Prague, Vienne

Budapest, Zurich, Marseille, Barcelone, Smijrne, Samsoun.

DIRECTION GENERALE POUR L'ORIENT

Erzeroum Пай, Stamboul, Téléphone: Stareboa! 117S.
g3 ■£■ J.-S >w» ■** У AË JQ> *

L MON & Со INC. (New-York)
Exportation de TOUS les produits américains

Unîone Stearinerie Lanzâ GEW£S.Les plus grandes fabriques
de bougies et -savons

j, Pradori et Cîe. ^âRSÈll'LE. Coloniaux, sucres, riz et
tous les produits'français.

Sarsios Дтага! Lida LISBONNE. La bien renommée fabrique
de sardines et de conserves alimentaires.

Fabrlche Gaietflrse de TURIN.Les fameux chocolats « Stel-

Pendik

Touzia
Guebsé
Dil-L-keieesi
Tavchandjii
Hérêké
Yaremdja

Dônndjé
Ismidt

Buyuk-Eerb.

Sabandja
Arifiê
Ada-Bazar

(arri v. 9 15

(départ. 5 55
dér>art 10 .17

'

< 10 50
i il H
« iiii
с 11 41

12,-
12,30
12 56
13.14
13 45
14.30

15 10
15 30
iô 50

(arrivée
(départ
départ
(arrivée
(départ

arrivée

Train mixte 1003
Ada-Bazar-Haidar-Pacha

m
ij
£$ I

Ada Bazar
A ri fié

Sabandja
Buyok-Dèrb.
Ismidt

Dérindjé
Yaremdja

Héréké
Tavchandjii
Dd-Iekelessi
Guebzé
Touzla
Pendik

i
m

Sr.'-f

départ 9 —

« 9.25
9 62

€ 10 25

(arrivée 10.55

(départ 31.25
départ 11.43

(arrivée 12;—

(départ 12.30
départ 12 58

« 13 10
« 13 25
« 14 05

14 24
14.45
15 —

15 4ô

(arrivée
(départ

Haidar-Pacha arrivée
Pour plus „amples renseignements, s'a-

dresser au département commercial
Haïdar-Pacha,

H ïdar-Pacha, le 13 octobre 1921
La Direction militaire de lé ploitaiiou

ATHSNAÎKS
С le А a о оyшed' A ss uràh èfe j

au Pirée
Assurancas contre les risquas :

d'Incendie et contre les risque* ;

de Transports maritlmês
en tous genres

Agents généraux à ûofjâtantiîiopie .

Etienue Zlcalfotti et PII ; 1

Minerva Han No 31, 02, 36.
Téléphone Péra 94?

CaoUt tion s avantageuses
Prompt règlement des sinistres

GARATA, cl côté du Tunnel, et FERA, Grand'Rue

Demandes

AGENTS GENERAUX •

WALÎER SBAGER & Go Ltd
Galata Tchikiili Rihtim ITan 4me étaqe

TEEERRONÉ DÉIIA 381

• Trois bureaux belle vue, as-
censeur et électricité a Manou-

kian han, à côté d'Omer-Abid-han. — S'a»
rlr-sser ; Bureau de Presse « Hermès».
Ivioutchorik Millet han N. 12, — téléphoné
Pera ; 385.

FEUILLETON DU «BOSPHORE
qu'était si pas fier avé menaient au grand lit vite débar- j Pourtant, un détail me surprit. Lai nouveau, mon.Concierge.

ces lettres Je dérange mam'z

L'Androgyne

voir!... lui

! nous, m lo regrette, que Nous pen- rassé des couvertures... et c'était en-
? P lus récente en

sez!... Mais a reviendra bientôt, faut core son nortrait, tracé de ma main exprimait que Rolande avait reçu de (que les domestiques ont été ren

croire?
j fervente, Où je retrouvais le tendre. Ш °Ь provenant de Bordeaux, une | yés...

Et, m'ouvrani la porte: sourire de ses yeux, qu'elle n'avait oarte postam, sur quoi j avais jeté ra-

— Les bagages de mam'zelle sont c, ue pour moi, où elle me livrait P'doment les raisons de mon voyage j
rentrés.

[depuis huit jours. Lettres d'affaires,

Roman Inédit

par

ANDRÉ COUVREUR

(Suite)

Ш

— A qui?
— A votre frère, Comme qui dirait

une mouche et une mouche!
Puis il s'étendit; en un verbiage

êmaillé, sur l'héritage qui .avait si
soudainement exigé le départ de
M. Georges.
— Je 11e l 'ai pas revu, figurez-vous,

manfzellej li a pria son сашро L

Buit, et .va donc te lui dire au ré-

zelie; mais puis-? invitations à diner, commande d'un
les coutumiers, passons,

de

Renvoyés? et par qui?...
Par m'sieur Sigerier. donc!...

son âme entière. Tout ce bonheur même temps que j annonçais lat-1 Aème qu 11 les a payés avec un chèque

avait écrit.
Nul doute que Tornade ne fût in-

tervenu en cette histoire, comme du

reste dans la lettre qu'avait reçue le

— Ah! mes bagages... Laissez-moi, était donc détruit; il n'en resterait.т 00 de ma soni. G était à la sui-.e Je

je vous prie. [ donc bientôt plus que le squelette, j рез ''enseignements que Rolande

J'avais- besoin d'être seul au mo-jcomme à ces iris fanés?

ment d'une émotion sacrée, lorsque! Mais, soudain, mon cœur bat'itj
je rentrais dans ie nid où tant de|à me rompre la poitrine. Ry avaitj
fois Rolande était venue s'abriter, j là, dans une coupe 011, d'ordinaire,7 ,. Q M -,

Que d'objets l'évoquaient!. . Tout on déposait, le courrier, deux lettres 5
С0ПСЬ-'Г^ - | ais Par

.

éf-u imr.-e. .a iviu . -, T ...... iA.vait-11 su imiter mon écriture au
etab mipiegne u elle. G était ce: vase

$
a son écriture. Je me précipitai, j ou-

di Chine, encore-habité par les Heurs ; vris. Hélas! elles n'étaient pas pour!
qu'elle m'avait apportées à sa dernière j vnoi, ou du moins pour l'amant que
visite, des iris mauves, jelan! un res-1 j'étais, mais pour la sœur que- j'étais
te d'éclat parmi d'autres fleurs étein-jdevenue.
tes, comme s' ils eussent attendu ma

quel procédé?

! point que Rolande s'y était trompée?
Ou bien, abusant du sommeil arti-

ificiel qui m'avait terrassé durant
!

huit jours, etait-il parvenu à me faire

rentrée avant de mourir, pour me

parler d'elle une dernière fois. C'était]
la fine bonbonnière de Venise, à moi

écrire inconsciemment ces missives?
: Elles commençaint toutes deux par;Et quelles autres 11'avait il exigées de
| un cérémonieux Mademoiselle; et. ma main esclave, pour mener à bien

le désir | quoique ténébreuse expérience?;L toutes deux elles^exprimaient i

'"(de me connaître vite. Les raisai son s de j Mais foutes ces réflexions s'envo-tié pleine de chocolats, d'amandes.! 1 . , i
_

1
mn i Cft S0Ulî 1,1 Banales, de pure: jèrent devant la joieiqui m'était pro-H" ; oonutnieia mnnrio i n л • г.л n « !/-» лп»,п A i - . ..

i courtoisie mondaine; mais je savais 1

1
es l'angoisse i

que nous croquions bouche à

che, tandis q 1 eJe luttai § ie-ses dentsId&mèler eil b'e les Hg
élincelantes pour emporter la plus qoi lcs avait dictées,"
grosse part, et qu'un rire fou la sou

'

levait ioii.q'u uile } ieu.-..s]
"J faire ex pli

иou-:
ce préparation aux ivreses qui nous ? di.4î);u

ae u-nii - -Juûte un цеп avec l'ami
•u.

mise de revoir bientôt Rolande,

j J'embrassai éperdùment ces feuillets,
e souci de se

^ témoignages d'une aurore, alors que
je me désespérais de la nuit.

Un coup de sonnette tue ramena

à la déconcertante réalité. C'était, à

тч fuite soudaine et!

barré... et qui z'ont bien eu d'ia peine
à toucher, rapport qui n'avaient pas
de compte en banque...,
— Allez ! allez ! pressai-je.
— Je vais... C'est pou dire à main'-

zelle que j'ai des lettres pour M'sieur
Georges, dont un papier de la mairie;
et qu'est-ce qu'il faut qu'j'ëu fasse?

— Donnez. Je les réexpédierai moi-
même.

Il me livra un volumineux courrier,
puis me tendit une carte. Célait un

élégant bristol gravé, portant ce sim-
pie nom : « Robert de Lieuplane » j

vo-1 portrait..
Mais un de ces papiers m'impres-
sionna plus. 11 m'ordonnait, de la
part de la mairie, de remplir le jour
même une feuille de recensement. Je
restai longuement à réfléchir devant
cette banale requête Elle caractérisait
les complications sociales qui allaient
résulter de 'a mauvaise plaisanterie de
Tornada.
Si je n'avais eu à redouter que les

complications sociales ! Celles-là, on

les esquive encore. Mais il allait se
présenter toutes les difficultés, les
embarras de chaque minute, tenant à
l'irruption subite d'un homme dans
une vie matérielle de femme élégante.
Des riens, de petites pratiques : mais
l'ignorance en fait des montagnes.

surmonté d'une couronne comtaie, ! Tout d'abord, mes bagages Ils se corn-
— C'est pour mon frère? question- j posaient de trois malles, de deux cais-

nai-je.
— Non, mam'zelle. C'est vous qu'a ;

veut voir.
— Un autre jour... un autre jour... !

[ses à chapeaux et d'une dizaine de
[colis de toutes sortes, sacs, néces-

jsaire de toitlette, coffre à bijoux,
coussin à eau chaude, etc. etc... y

lis-je, de plus en plus surpris, et tiej compris morue une- boite de phar-
trouvant pas à me dérober autrement, macie.

Le concierge ^reparti, je parcourus j
rapidement mon courrier, en pan ne (u suivre)


